
LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE öö

CERCLE TACHE DE L'A: C. J. C.

Le AS'emeui' de décembre raconte dans les termes suivants com.

ment fut baptisé le cercle du groupe rural de l'A. C. 1. C. fondé le

24 octobre à Boucherville: -" Quel nom donnera-t-on à ce cercle ? Le

R. P. Dugas. s. j., (ancien reeteu-r du Collège de Saint-Boniface et

présent à la fondation ) cherche dans ses souvenirs les noms historiques

qui ont illustré la paroi-sse de Boucherville.
Le premier est ceIui du P. Marquette, le découvreur du Mississi-

pi, dont le nom figure en tête du registre paroissial. L'évocation de

cette belle figure de notre histoire éveille dans l'assemblée un mouve-

nient de sympathie que le P. Dugas réprime du geste.

Le second est celui de Marguerite Bongeois, fondatrice de la

Congrégation de Notre-Dame, et que le Canada invoquera bientôt

comme la France invoque la bienheureuse Jeanne d'Arc. Cette noble

figure historique mérite assurément toute notre admiration, mais M. le

curé Lafortune voit un défaut, unî seul c'est le nom d'une femme. Et

quelques jeunes de souligner cetto remarque par cette parole assez ty-

piqut, mais qui en disait beaucoup: 4C'est ça, ý'est un homme qu'il

nous faut."
Le troisième est celui d'un homme, de Monseigneur Taché,

deuxiome évêque et premier archevêque de Saint-Boniface, l'une des

plus grandes figures de notre histoire. Monseigneur Taché a passé tou-

te sa jeunesse àX Boucherville, c'est donc un enfant de la paroisse,

Les mouvements (le sympathies éveillées par le souvenir de tous

ces noms héroïques ne peuvent plus se contenir et éclatent en un ton-

nerre d'applaudissements. Le nom de Monseigneur Taché a gagné

avec iuste raison les sympathies de l'assemblée, et la proposition de

M. le"curé (le donner au cerle d'études de la jeunesse de Bouchervil-

le le nom de cercle T est approuvée à l'unanimité.

LE R. P. OVI[E PELOQUIN. O. M. L

DecD LE 9 JANvIIR A Sr-LAURrNT, MAN.

La Congrégation des o. M. i. vient de perdre un de ses jeunes ou-

vriers apostoliques dans la personne lu R. P. Ovide Péloquin. Il a

succomb4 .X la phtisie pulmonaire. qui le minait depuis le temps de ses

études théologiques. Il n'était âgé que de 32 ans et 7 mois. Le climat

de l'Ouest a , certainement contribué à prolonger sa vie et lui a

valu de se dévouer comme prêtre durant cinq ans à Norman, a
Qu'Appelle et à St-Laurent. Partout il a gagné l'estime de la popula-

tion par son zèle dans l'exercice du saint ministère, sa parole chaude

en chaire et son caractère affable.
Le défunt était un élève du Juniorat des Oblats, à Ottawa, où il


